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Une équipe de recherche interdisciplinaire sur les conflits suscités 
par les débordements industriels au cours des deux derniers siècles 
s’est constituée en janvier 2009 au Centre d’histoire des techniques 
et de l ’environnement (Cdhte), laboratoire ea 3716 au Conser-
vatoire national des arts et métiers (Cnam), de l ’École des 
hautes études en sciences sociales (Ehess) et de l ’École natio-
nale supérieure d’Architecture de Paris-La Villette (Ensaplv).

Ses travaux participent au Programme de recherches interdisciplinaires 
ville-environnement (Pirve) placé sous la responsabilité scientifique du 
Cnrs. Sa gestion est assurée par le Laboratoire techniques territoires 
et société (Latts) sous l’égide du Ministère de l’écologie (Meeddat) 
et financé par le Plan urbanisme construction et architecture (Puca)

À partir de l’étude d’un cas de conflit émergent dans l’espace public 
du fait de pollutions, nuisances, dangers ou risques, chaque membre 
s’engage à participer à la réflexion et à la production collective d’un col-
loque et d’une publication à paraître au plus tard fin 2011, le program-
me lui-même ayant vocation à se clôturer en juin de la même année.

L’appel est ouvert. Il n’y a pas de restrictions quant à la nature 
des activités industrielles, ni concernant les modes d’expression de 
la contestation ou des actions engagées lors de ces conflits. Sous 
réserve d’acceptation de leur proposition d’étude, les chercheurs 
admis le seront au titre de membre du réseau Cdhte-Pirve 997

vous trouverez tous les détails des modalités de contribution et de 
participation à ce programme sur www.debordementindustriel.fr

Débordements industriels dans la cité 
Études de conflits et d’interventions publiques aux 19e et 20e siècles
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Histoire de la conflictualité
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Débordements industriels et leurs conflits : 
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Pollutions industrielles, conflits et archives 
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Le Cdhte s’est depuis 1960 consacré à l’histoire de l’industrialisation, 
de l’activité urbaine et des réseaux, de leurs impacts sur l’environne-

ment social et le milieu. Il a porté son attention ces dernières années sur la 
place des techniques parmi les publics, interrogeant l’usage des catégories 
de distinction entre experts et profanes, entre producteurs et consomma-
teurs, entre industriels et victimes de la pollution. C’est dans cette optique 
que ce laboratoire s’est attaché à l’histoire des conflits suscités par des pollutions 
ou nuisances, dangers ou expositions aux risques. L’ambition est de saisir 
les façons dont se sont négociés et conciliés au cours des siècles ces activi-
tés et leurs contestations par des populations vivant à proximité des sites. 
Elle est de comprendre la nature des rôles que les acteurs assurent dans les 
processus qui font exister comme problème social et politique ce qui sort 
de l’enceinte de l’entreprise, de l’atelier, de l’usine ; d’interpréter la façon 
dont se négocient entre parties prenantes les modalités d’existence de ces 
débordements ; d’expliciter les configurations sociotechniques de fait ins-
tituées par ces conflits. Comment se disputent de façon concrète, pragma-
tique et empirique, leurs modes d’existence entre des populations revendi-
catrices et des décideurs, entre des dirigeants ou des responsables publics du 
développement local ? La série d’enquêtes tente dès lors de saisir au plus 
près de l’histoire locale la genèse des interventions publiques, la structu-
ration et la recomposition des liens entre les porteurs d’enjeux et d’intérêts. 
Le terrain d’étude est un espace hybride du développement économique 
local, forcément hétérogène, où se mêlent et interagissent des cultures, 
des identités, des problèmes perçus et en représentation, des ambitions 
nationales traversées par des intérêts locaux plus immédiats, des tensions, 
des préoccupations environnementalistes, morales, éthiques autant que 
sociales, culturelles et politiques. Entre indifférence, résignation, accom-
modation ou résistance, les sentiments et contestations qui s’expriment dans 
la cité, appréhendée ici comme un lieu d’agrégation et de représentation de 
groupes et d’intérêts, sont protéiformes et varient en fonction des nuisances et 
des risques vécus ou redoutés, mais aussi de la position des porte-paroles, des 
traducteurs ou médiateurs de l’existence de ces débordements industriels. 
L’histoire locale des conflits se situe dès lors au carrefour des problé-
matiques de la démocratie de terrain, des politiques de l ’aménagement 
du territoire, du métabolisme des villes, de la régulation des activités 
industrielles et de la pollution, du droit, de la justice et des arbitrages entre 
des intérêts contradictoires. Recourant au local tout en impliquant l’échelle 
du territoire national, l’histoire envisagée sera celle de la légitimation des 
savoirs, des reconnaissances et des capacités techniques de l’efficace, de 
l’environnement, de la géographie urbaine, de l’aménagement, mais aussi 
celle de l’histoire sociale et politique, des représentations culturelles, de la 
sociologie de l’action collective, celle de la justification, de la traduction. 
Aucune approche ne peut et ne doit être cependant privilégiée pour elle-
même. Chacun investi son étude de cas local, importe depuis son champ 
disciplinaire, selon ses compétences et sa capacité à faire parler les sources 
auxquels il a accès, sa démarche et sa méthode. Il doit décrypter la singu-
larité des modes de négociation, de médiation, de construction des espaces 
publics de controverse, analyser un ou plusieurs registres de manifestation 
des conflits locaux liés aux débordements industriels. Dans tous les cas, la 
focale reste le cadre resserré, fixé au plus près de l’implantation du site, de 
l’entreprise, du territoire, de l’activité contestée, de la source des nuisances 
ou des rejets à l’origine du conflit, toujours en interaction avec les popula-
tions environnantes, la ville, les riverains, les intérêts concurrents, les pay-
sages, les sols et sous-sols, les associations de défense, et en général tout 
porteur de la contestation dans les environs immédiats de l’usine. Ce sont 
ces histoires singulières de quête d’une conciliation des activités industrielles 
et des publics qui nous intéressent. Comment ont-elles émergé et investi l’es-
pace public qui n’est ni celui d’aujourd’hui, ni celui du terrain national ? 
Quels ont été les rôles, les stratégies déployées par chacune des parties 
prenantes ? Quels ont été les processus locaux de règlement des conflits ? 
Quelles ont été les modalités de construction conjointe de ces espaces de 
conciliation, de médiation, de débats publics, négociés et/ou imposés ?

Débordements industriels et leurs conflits (XIXe - XXe siècles)
Objets, approches et ressources d’une histoire interdisciplinaire

le dernier mardi du mois de 15h à 17h
Centre d’Histoire des Techniques et de l ’Environnement - Cnam

5 rue du Vertbois - 75003 Paris  (niveau -1)

Un des attendus de ce séminaire sera de discuter la nature et la dé-
limitation des objets associés aux conflits dits « environnementaux 
», notamment dans un passé  antérieur au désir d’émergence d’une 

écologie politique. On confrontera les points de vue et les méthodes de tra-
vail, autant que possible à partir d’enquêtes portant sur des conflits locaux. 
Il sera question d’interroger le sens des tensions entre parties prenantes, de 
comprendre l’évolution des controverses et de leur gestion par les pouvoirs 
publics. La réflexion portera sur l’hétérogénéité des sources que l’historien 
peut avoir à constituer et exploiter, sur leurs limites aussi, car l’existence 
des objets considérés et leurs dynamiques sont toujours enserrées dans des 
réseaux de contraintes difficiles à élucider à partir des seules archives pro-
duites par les instances officielles de régulation, tribunaux ou services de 
police. Quels autres matériaux mobiliser afin d’interpréter la façon dont se 
négocient entre porteurs d’enjeux et d’intérêts les modes d’existence dans 
l’espace public de ces débordements industriels ? Comment se pratiquent et 
se discutent, de façon concrète, pragmatique et empirique, les négociations 
visant à la reconnaissance ou au déni d’existence de ces débordements, à 
leur assimilation ou au contraire à leur rejet ? Quels sont les instruments 
de régulation et d’arbitrage entre des populations revendicatrices et des dé-
cideurs, entre des dirigeants d’entreprises et des responsables publics du 
développement local ? Ces questions incitent d’emblée à se situer au car-
refour des problématiques de la démocratie de terrain, des politiques de 
l’aménagement du territoire, du métabolisme des villes, de la régulation des 
activités industrielles et de la pollution, du droit, de la justice, de la légiti-
mation des savoirs experts, des connaissances et des capacités techniques 
pour l’efficace, de l’environnement, de la géographie urbaine. À l’issue de ce 
premier semestre au cours duquel nous aurons été confrontés au foisonne-
ment des approches, on tentera de privilégier quelques voies d’explicitation 
des conflits générés par les débordements du fait des activités industrielles.

27 janvier : Conflits et configurations sociotechniques : sens et limites d ’une 
interprétation - M. Letté (Cdhte-Cnam) G. Massard-Guilbaud 
discutante (Crh - Ehess Paris)

2 4 février : Les mutations de sensibilités aux nuisances et pollutions 
industrielles à Grenoble, 1810-1914 - E. Baret-Bourgoin (Larha 
Lyon) A.-C. Lefort discutante (Iufm Orléans)

31 mars : Pollutions industrielles et leurs régulations par les textes - 
A. Guillerme (Cdhte-Cnam) L. Lestel discutante (Université Paris 6)

28 avril : Quand les eaux de rouissage débordent dans la cité : conflits et 
régulations des nuisances, F. Jarrige (Université du Maine) T. Leroux 
discutant (Université d’Évry)

26 mai : La raffinerie de pétrole Deutsch de Rouen (1863-1903) : gérer les 
risques et se maintenir dans une ville portuaire, M. Le Dez (Université Le 
Havre) X. Daumalin discutant (Université de Provence)

23 juin : Journée d’étude au Cnam - Paris
«Débordements, nuisances et risques industriels. Histoire des 
conflits de proximité aux 19e et 20e siècles»

Pensez à vérif ier régulièrement sur le site www.debordementindustriel.fr qu’ il 
n’y a pas eu d ’ éventuels changements depuis l ’ édition de la présente plaquette

pour contribuer à ce programme et 
rejoindre le réseau des correspondants et 
chercheurs : envoyez votre proposition à 
michel.lette@cnam.fr ou rendez-vous sur 
w w w . d e b o r d e m e n t i n d u s t r i e l . f r

Q uelque s  rec herc he s  en cou r s

 La fabrique de produits chimiques de Payen à 
Grenelle (1790-1830)  Mobilisation à Fon-
taine contre l ’ instal lation d ’une fabrique de 
poudrette et d ’un dépôt d’engrais (1897-1898) 
 L’usine belge de fabrication de zinc à Saint 
Léonard (1810-1880) et alentours conf lictuels 
 Le complexe pyrotechnique du Pecq au risque 
des populations locales (1915-1928)  Déborde-
ments des eaux de rouissage dans la cité  : conflits 
et régulations des nuisances dans la vallée de 
la Lys au 19e siècle  La raffinerie Deutsch de 
Rouen (1863-1903) : perception d’une industrie pé-
trolière en milieu urbain  La raffinerie de Fey-
zin  : conflits d’implantations, conflits d’usages et 
coopérations  Les mégisseries de Levroux et ses 
épidémies «fin de siècle»  Fours à chaux et ex-
plosions d’air souterrain à Meudon au 19e siècle 
 Menaces souterraines, conflits de surface : exploi-
tation minière et affaissements sous la cité ouvrière 
Dincq  Étouffer les conflits environnementaux en 
régime industrialiste et autoritaire d’Europe cen-
trale  L’implantation en 1896 de l’usine Faure et 
Gautier de fabrication de céruse  Conflits dans le 
paysage de l’étang de Berre : la centrale hydroélec-
trique de Saint-Chamas  De la chair et du sang  : 
la viande et ses conf lits de proximité  Les instru-
ments de la protestation autour des soudières au 
19e siècle  Les conserveries aux prises avec la cité 
littorale au 20e siècle  Sens de la régulation et 
procédures de résolution des conf lits locaux selon 
médecins et hygiénistes  L'Institut de chimie 
de la rue Michelet, son laboratoire d'enseigne-
ment pratique de chimie industrielle et ses éma-
nations  Fiction de la contestation de l’industrie 
dans la littérature française aux 19e et 20e siècles 


